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Exercices 
(Thème 1b) 

 
Définitions 
 

 Balance des paiements 
 Comptabilité en double parties 
 Compte courant 
 Compte capital et financier 
 Balance commerciale 
 Compte des revenus 
 Compte des transferts 

 Compte capital 
 Compte financier 
 Balance de base 
 Capacité/besoin de financement 
 Réserves officielles 
 Position extérieure 

 
Questions à court développement 
 
1. Comment seront inscrites à la balance des paiements les transactions suivantes selon le 

principe de la double comptabilisation? 
 

a) L'achat par un Canadien d'une automobile japonaise payée par chèque. 
b) L'achat par un étranger d'une action d'une compagnie canadienne payée par chèque. 

 
a) Voir l’acétate 5 du thème 1b. 
b) Voir l’acétate 7 du thème 1b. 

 
2. Soit un pays qui pour une année donnée à -10G$ au solde de son compte capital, un besoin de 

financement de 80G$ et un solde de 30G$ à son compte financier. Les banques centrales 
étrangères ne sont par ailleurs pas intervenues sur le marché des changes. 

 
a) Calculez le compte courant  de ce pays. 
b) Calculez la balance globale de ce pays. 
c) Quelle a dû être la politique de change de la banque centrale de ce pays? Expliquez. 

 
a) CC+CCap = -80, CCap=-10 et donc CC = -70   
b) BG = CC+CCap + CFin = -70 - 10 +30 = -50  
c) CRO=--50 = 50. La BC a donc vendu des R.O. afin de soutenir sa devise. Il s’agit d’une 

politique d’évaluation de la devise nationale. 
 
3. Si le solde de la balance globale est de 1000G$ et que les autres banques centrales ne sont pas 

intervenues, la banque centrale locale est-elle intervenue sur le marché des changes? Et si oui, 
de quelle manière? 
 

On a : BP = BB + CRO = 0. Si le solde de la balance de base (BB) est de 1000G$, c’est donc 
que celui du compte des réserves officielles (CRO) est de -1000G$. Si les banques centrales 
des autres pays ne sont pas intervenues, la banque centrale du pays a donc dû accumuler 
beaucoup de réserves officielles générant ainsi une offre supplémentaire de devises locales. Cette 
s’inscrit à l’intérieur d’une politique de dévaluation de la devise nationale. 


